SINGULARITÉS ALPIIABÉTIQUES 



A

Ce fut un caissier qui créa, 

C'est certain, la première lettre 

Quand en sûreté pour se mettre 

Au-delà des mers il fila.



B

Le B reste en tous lieux prôné,

Il naît aux champs, il naît en ville, 

Et le voir n'est pas difficile: 

Partout on rencontre un B né.




C

Le C, l'histoire le démontre, 
Fut par un aveugle inventé: 
Le premier cas de C cité

Le premier aveugle le montre.



D

Un navigateur, le premier, 
Trouva le D, la chose est sûre, 
Car un marin ne s'aventure 
Jamais sur la mer sans son D.



E
Un potier, dans son humeur brusque, 
Brisant un vase mal tourné,

S'écria : «Le vieux pot fé... l’E.

L'E nous vient donc d'un vase étrusque.



F

Chez les Paladins tant vantés, 
L'F a trouvé son origine,

On vit en pleine Palestine

L'F naître au camp des Croisés.




G

Le G n'est pas blanc, Ça s'explique 
Le soleil lui grille la peau;

S'il a le teint d'un moricaud,
C'est qu'on trouve A l'G dans l'Afrique.




H

L'H ne fait. plus question:

Son nom seul au Rhône l'attache 
Puisque l'on appelle père H

 Son faubourg natal à Lyon.



I
Quand la vache Io, grasse et blonde, 
A Jupiter donne du lait,

Dans l'Olympe apparaît

La première lettre I du monde.




J

L'histoire ne dit rien du J. 
Mais il a dû sortir de terre 
Pour embellir un cimetière, 
Car toujours là se lit: ci J.



K

K précède le maquillage,

Prenez un très vilain vieillard. 
Faites-le jouer au billard:

Vous verrez que K rend beau l'âge.




L

D'être fille d'un criminel

La lettre L n'est point accusée : 
Les filous, chose bien prouvée, 
N'ont pas besoin d'L pour voler.




M

De l'Égypte, c'est authentique, 
L'M vient du temps où, là-bas, 
Les anciens adoraient les chats: 
L'M y naît, la chose est logique.




N

On assure que l'N a pris

Naissance dans une bataille,

Car c'est bien là, sous la mitraille, 
Qu'on trouve le plus d'N mis.




O

C'est l'0 qui préside au programme 
De maint journal partout vanté: 
L'0 fils de la publicité

Y fait l'annonce et la réclame.




P

Dangereuse est la lettre P 
Et d'un maniement difficile, 
Car qui se sert, dit l'Evangile, 
D'E P périra par l'é P.



Q

Cette lettre de race antique,

Dut naître chez un monnayeur; 
De nos jours encore le changeur 
Des Q  d'or orne sa boutique.



R
Sur l'R, nos illustres savants

Sont tous d'accord, il faut le croire, 
Car c'est Jean de Meung, 
dit l'histoire qui dut inventer l'R au Mans.



S
Homère, ce dieu de la Grèce, 
Errant aveugle et sans soutien, 
Afin de mieux suivre son chien, 
Le premier se servit de l'S.



T

Je ne peux l'avoir inventé,

Car tout le monde, j'imagine, 
Sait ou doit savoir que la Chine 
La première importa le T



U

Cette lettre, le fait est. rare,

A des papas, cent mille et plus
Puisqu'on déclare père d'U 
Tous les objets que l'on égare.



V

C'est un antique pâtissier,

Si ma mémoire n'est pas courte, 
Qui mit à sa première tourte 
Sa pâte pour faire le V.



X
Un nommé Culpa, d'aventure, 
Créa l'Y, le fait est certain, 
Si vous lisez saint Augustin, 
Culpa fait l'X! dit l'Ecriture.



Y

Pour abriter griffes et bec L'Y 
naît parmi les Hellènes,

Et toute hirondelle... d'Athènes 
Doit se loger dans un nid grec.




Z

Pour appliquer tous ces remèdes

Un docteur de la Faculté 
Par trop de travaux éreinté 
Un beau jour inventa les Z.
